
Le chômage des jeunes en Ouganda

Le taux de chômage des jeunes dans les pays 
sub-sahariens, dont l’Ouganda fait partie, 
est très élevé. Le Bureau ougandais des 
Statistiques a compté, en 2012, que 64 % des 
jeunes entre 18 et 30 ans étaient chômeurs 
en Ouganda. Fin 2019, ce chiffre est passé à 
78 %. Depuis lors, l’Ouganda connaît une très 
forte croissance de sa population, soit 4,7 % 
par an, et les trois quarts de la population ont 
moins de 30 ans.

Les causes du chômage des jeunes sont 
multiples : par manque de nouveaux 
investissements, aucun emploi n’est créé et 
les jeunes qui ne possèdent pas des aptitudes 
suffisantes ne peuvent prétendre à un travail. 
Le chômage des jeunes atteint le taux le plus 
élevé dans les villes. En outre, le chômage 
chez les filles est deux fois plus important 
que chez les garçons. Il est très frappant de 
constater que le chômage chez les jeunes 
qui ont suivi l’enseignement secondaire et 
supérieur est plus important que chez les 
jeunes qui n’ont suivi que l’enseignement 
primaire. Après avoir terminé l’école 
primaire, la majorité des jeunes doit aider les 

parents dans les champs. Toutefois, certains 
essaient de gagner un peu d’argent grâce au 
travail occasionnel à droite et à gauche et 
d’autres s’engagent comme conducteur de 
mototaxis, les fameux boda-boda.

Séminaire de vente et de comptabilité

Lutte contre le chômage des jeunes

Pour lutter contre le chômage des jeunes, 
le gouvernement ougandais a pris quelques 
initiatives remarquables. Il a mis en place 
sa politique de création d’emplois dans le 
secteur privé. C’est pourquoi le gouvernement 
souhaite que l’enseignement prête aussi 

Chères lectrices, chers lecteurs, 
La lecture de ce titre aura peut-être piqué votre curiosité. Frère Frans Dewez, 
missionnaire depuis près de 60 ans déjà en Ouganda, se préoccupe particulièrement 
du sort des orphelins, des enfants des rues et des jeunes délaissés. Il bénéficie pour ce 
faire d’un important soutien, notamment, de la part des parents adoptifs de l’adoption 
financière de l’Aide Fraternelle Salvatorienne. M. Vincent Sebukuyu, fidèle collaborateur 
de frère Frans, a élaboré à sa demande un beau projet au profit des nombreux jeunes 
sans travail en Ouganda.
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attention au développement d’aptitudes et 
à la pratique, ce qui permettra aux jeunes 
d’accéder plus facilement au marché de 
l’emploi. En outre, le gouvernement espère de 
la sorte apporter également une contribution 
à la lutte contre la pauvreté. D’autre part, le 
gouvernement constate que ce processus est 
très difficile, qu’il y a encore énormément de 
boulot. Les jeunes qui, par exemple, s’engagent 
dans l’agriculture trouvent très difficilement 
des débouchés pour vendre leurs produits. À 
cela s’est ajoutée la pandémie de coronavirus, 
qui a empêché le lancement de nombreuses 
nouvelles initiatives.

Une personne ne s’est cependant pas 
laissé effrayer par toutes ces difficultés et 
tous ces obstacles : Vincent Sebukuyu, le 
proche collaborateur de frère Frans. Il y a 
quelques années, il a constaté qu’il existait 
une demande considérable de viande. Il a 
dès lors relevé le défi de créer un élevage 
porcin et un élevage caprin avec des jeunes. 
Il a déposé pour ce faire un projet auprès 
de l’Aide Fraternelle Salvatorienne en 2018. 
Les jeunes qui travaillaient dans l’élevage 
porcin recevaient un salaire, mais devaient 
être disposés à suivre des cours pour leur 
permettre de créer par la suite leur propre 
ferme porcine. Ces cours prêtaient une 
attention particulière à l’entretien propre et 
hygiénique des porcheries, aux produits et 
médicaments vétérinaires nécessaires, à la 
composition idéale des aliments. Un cours de 
gestion financière et de marketing pour petite 
entreprise était également au programme.

Formation pratique

Un nouveau projet : la boucherie porcine

Il y a quelques mois, Vincent nous a envoyé 
une lettre où il nous parlait en détail du succès 

de l’élevage porcin. Suite à ce succès, l’idée de 
créer une boucherie a fait son chemin. Une 
fois les porcs engraissés, ils étaient mis en 
vente. Mais la vente de la viande de porc au 
détail apporterait assurément une source de 
revenus supplémentaire pour les orphelinats 
et les maisons d’accueil des enfants des rues 
de frère Frans Dewez. Vincent a dès lors 
déposé un nouveau projet auprès de l’Aide 
Fraternelle Salvatorienne sous le nom de « 
Dewez Youth Pork Butchery ».

Une boucherie où 170 jeunes, dont 75 % de 
jeunes filles, auront la chance d’apprendre 
les méthodes d’abattage hygiénique des 
porcs et de découpe de la viande. Les jeunes 
apprendront également comment préparer 
de la viande et de la charcuterie et comment 
conserver les produits dans les frigos et 
les comptoirs frigorifiques. Des cours de 
marketing leur seront également dispensés 
afin de leur apprendre à présenter au mieux 
leurs produits. 

Entre-temps, Vincent a déjà trouvé un endroit 
pour ouvrir la boucherie. Il a choisi d’installer 
la boucherie à Nsambya, un des quartiers les 
plus peuplés de la capitale Kampala.

Objectifs du projet

D’après les calculs réalisés par Vincent, 
la boucherie pourrait assurer des revenus 
supplémentaires pour le formidable travail 
de frère Frans Dewez. Le plus grand souhait 
de frère Frans ainsi que de Vincent est de 
parvenir à une indépendance financière 
maximale, de manière à ce que le beau 
travail entamé par frère Frans pour accueillir 
les orphelins et les enfants des rues 
puisse continuer d’exister à l’avenir sans 
préoccupations financières. C’est pourquoi 
Vincent a entre autres élaboré cinq objectifs, 
auxquels le nouveau projet devrait répondre.

1.	 Le projet doit contribuer à la subsistance 
de 170 jeunes ainsi que d’adultes 
vulnérables. C’est pour cette raison qu’il 
est justement nécessaire que tous les 
jeunes soient activement impliqués dans 
le projet.

2.	 Le projet doit contribuer financièrement 
au paiement des frais de scolarité et 
des cours de formation des nombreux 
orphelins, de manière à ce qu’une fois 
devenus adultes, ils puissent pourvoir 



eux-mêmes à leurs besoins de base.

3.	 Le projet doit montrer à la communauté 
qu’une bonne gestion d’un élevage porcin, 
d’une boucherie, etc. est extrêmement 
précieuse pour l’évolution de la 
communauté même.

4.	 Le projet d’élevage porcin et de boucherie 
doit également contribuer, en proposant 
de la viande saine, bonne et hygiénique, 
à l’amélioration de la qualité de vie des 
orphelins handicapés et des personnes 
âgées chères à frère Frans Dewez.

5.	 Enfin, Vincent espère également 
pouvoir pourvoir aux soins médicaux 
des orphelins et des enfants des 
rues avec une partie des revenus. 

Cultiver des vitamines et 
des minéraux           

Mélange d’ingrédients 
pour nourriture

Durabilité du projet

Vincent espère que, grâce à ces cinq priorités, 
le projet de nouvelle boucherie sera également 
durable. Il a dès lors élaboré une stratégie 
visant à inciter un maximum de clients et de 
bouchers locaux à passer leurs commandes 
auprès de la boucherie. Il leur offre la 
possibilité de faire partie de la boucherie 
en qualité de coopérant moyennant une 
participation mensuelle de 5.000 shillings 

ougandais (1,15 euro). Il demande aux non-
membres qui veulent profiter des services 
de la boucherie de reverser au projet 2 % du 
chiffre d’affaires de leur vente. Cet argent 
servira en premier lieu à soigner les orphelins 
handicapés, à payer la location du magasin 
et l’entretien des machines de la boucherie. 

Chaque coopérant est invité à encadrer trois 
jeunes éleveurs, qui, en échange, seront 
prêts à vendre quelques porcs à « Dewez 
Youth Butchery ». Selon les estimations, 
après les six premiers mois, les livraisons à 
la boucherie leur auront apporté un capital 
suffisant pour développer et perfectionner 
leur ferme porcine.

Enfin, Vincent a également pu conclure un 
contrat avec une entreprise qui achètera 
les os, les déchets de viande et les graisses 
des porcs abattus pour les transformer en 
aliments pour chiens et chats.

Achat de matériel pour la boucherie

Vincent Sebukuyu a déposé son projet auprès 
de l’Aide Fraternelle Salvatorienne en vue 
d’acheter le matériel nécessaire à la création 
de la boucherie. Grâce à notre soutien, 
il espère pouvoir acheter des couteaux 
de boucher, un hachoir, une machine à 
saucisses, une balance numérique, un solide 
billot, des machines à découper la viande 
professionnelles, une installation de frigo et 
congélateur et bien d’autres fournitures afin 
de pouvoir installer la boucherie.

En reconnaissance du soutien apporté à son projet précédent de création d’une ferme 
porcine et caprine, Vincent demande à nos bienfaiteurs de soutenir également ce 
nouveau projet « Dewez Youth Butchery ». Il nous confirme une fois encore que tous 
les bénéfices de ce projet profiteront aux nombreux orphelins et enfants des rues, 
pour lesquels frère Frans s’investit corps et âme depuis plus de 60 ans. Merci de 
soutenir le projet 20/80, nous vous en sommes très reconnaissants.



Pendant les tristes et sombres journées 
de confinement en 2020 et 2021, nos 
collaboratrices se sentent considérablement 
manquées au bureau, mais, même à distance 
et en télétravail, elles forment une équipe 
vraiment formidable. Toutefois, elles se 
sont réjouies de recevoir deux petites lueurs 
d’espoir, de vrais stimulants ! Cette année, nous 
avons introduit auprès des Autorités fédérales 
notre dossier de prolongation d’autorisation 
de délivrance d’attestations fiscales. Nous 
sommes donc très fiers de pouvoir vous 
l’annoncer : l’Aide Fraternelle Salvatorienne a 
récemment reçu l’autorisation de poursuivre 
la délivrance d’attestations fiscales pour vos 
dons au profit de notre organisation pour les 
années 2021 à 2026. 

Après quelques semaines d’attente incertaine, 
‘Intercommunale Limburg.net’ nous a 
informés que notre soumission à l’appel 
d’offres pour la collecte de vêtements a une 
nouvelle fois été acceptée. Cette nouvelle a 
fait grand plaisir à nos chauffeurs. En effet, 
malgré le travail pénible et parfois dégoûtant 
en raison de la présence de nombreux déchets 
dans et autour des conteneurs à vêtements, 
la collecte représente leur investissement et 
leur contribution au soutien des projets de 
développement dans les pays du Sud. 

Bonne nouvelle pour l’Aide Fraternelle Salvatorienne 
& l’Aide Salvatorienne au développement
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Avez-vous déjà jamais pensé à citer l’Aide Fraternelle Salvatorienne comme cohéritière dans votre testament? 
De cette manière vous assurez un appui sérieux aux populations déshéritées et aux missionnaires dans les pays du Sud.
Pour cela, il suffit d’inclure dans votre testament une phrase comme: 
“A l’Aide Fraternelle Salvatorienne a.s.b.l., ‘t Lo 47 à 3930 – Hamont, je lègue la somme de € …”.
L’Aide Fraternelle Salvatorienne est une des 100 organisations membres de la campagne ‘ testament.be’. Vous pouvez nous toujours 
demander le guide gratuit « Bien régler bien léguer ».

Voulez - vous donner un caractère personnel à votre aide et connaître l’usage qui en est fait ? C’est votre droit. Adressez-vous alors à
notre service parrainage. Nous vous suggérons alors adopter financièrement un enfant dans un pays de développement. Moyennant €16,50 
par mois, vous pouvez assurer une éducation normale d’un enfant. Vous recevez le nom et une photo du filleul(e) et l’adresse du missi-
onnaire en contact avec lui. Vous pouvez ainsi vous mettre en rapport avec l’enfant et sa famille. Nous sommes conscients du danger du 
mauvais usage fait de votre appui. C’est pourquoi l’action est tenue en main localement par un missionnaire ou un coopérant (h/f) que nous 
connaissons personnellement et pour qui nous nous portons garant. Si vous êtes intéressé par cette action, demandez de plus amples 
renseignements.

Si vous changez d’adresse et si vous désirez continuer à recevoir notre périodique,  
veuillez nous communiquer votre nouvelle adresse. En vous remerciant à l’avance!

Si les dons que vous faites à l’Aide Fraternelle Salvatorienne au cours d’une même année égalent ou surpassent le total de € 40, - ils peuvent 
être déduits, selon la loi, de vos revenus imposables. Notre secrétariat vous enverra automatiquement l’attestation requise à cet effet au début 
de l’année prochaine. Cela vaut aussi pour les dons destinés à faire dire des messes dans les pays du Sud.


